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Conduisez-vous comme des enfants de lumière ! 
 

Que personne ne vous trompe par des paroles sans fondement, car c’est pour cela que la colère de 

Dieu vient sur les hommes rebelles.  7 N’ayez donc aucune part avec eux, 8 car si autrefois vous 

étiez ténèbres, maintenant vous êtes lumière dans le Seigneur. Conduisez-vous comme des enfants 

de lumière !  9 Le fruit de la lumière1 consiste en effet dans toute forme de bonté, de justice et de 

vérité.  10 Discernez ce qui est agréable au Seigneur 11 et ne participez pas aux œuvres stériles des 

ténèbres, mais démasquez-les plutôt.  12 En effet, ce que ces hommes font en secret, il est même 

honteux d’en parler ;  13 mais tout ce qui est démasqué par la lumière apparaît clairement, car tout 

ce qui apparaît ainsi est lumière.  14 C’est pourquoi il est dit : « Réveille-toi, toi qui dors, relève-toi 

d’entre les morts, et Christ t’éclairera. » 

 

Que la grâce du Seigneur Jésus-Christ, l’amour de Dieu et la communion du Saint-Esprit soient 

avec vous tous ! Amen. 

La Bible se sert de beaucoup de métaphores pour nous faire comprendre Dieu, nous-mêmes, la foi, 

le salut, et tant d’autres choses. C’est parce que dans la Bible, c’est Dieu qui nous parle, et il faut 

qu’il nous parle dans des termes que nous comprenons et pas dans un langage qui nous dépasse. 

Dimanche dernier nous avons rencontré la métaphore d’eau vive qui signifiait la vie éternelle que 

Jésus nous offre, et le don du Saint-Esprit. Aujourd’hui nous croisons la métaphore de la lumière. 

L’apôtre Paul dit, alors qu’autrefois nous étions ténèbres, maintenant nous sommes lumière dans le 

Seigneur. La métaphore veut nous faire comprendre davantage qui nous sommes, et cela pour nous 

exhorter à un comportement conforme à notre vie en Christ. Puisque nous sommes lumière dans le 

Seigneur, il faut que nous brillions, que nous nous conduisions comme des enfants de lumière !  

Il y a une légende urbaine que vous avez sans doute lue quelque part, qui raconte ce qu’Albert 

Einstein aurait dit à un professeur. Elle n’est ni la parole d’Einstein ni de Dieu, mais elle est quand 

même utile pour comprendre la métaphore de la lumière. La voici quelque peu abrégée.  

Un professeur universitaire défia ses élèves avec cette question : « Est-ce que Dieu a créé 

tout ce qui existe ? ». Un étudiant répondit bravement : - Oui, Il l'a fait !  

Le professeur dit : … « Si Dieu a tout créé, Il a donc aussi créé le mal puisque le mal existe 

et selon le principe de nos travaux qui définissent ce que nous sommes, alors Dieu est 

mauvais. » 

L'étudiant fut silencieux devant une telle réponse. Le professeur était tout à fait heureux de 

lui-même et il se vantait devant les étudiants d'avoir su prouver encore une fois que la foi en 

un dieu était un mythe. 

Un autre étudiant leva sa main et dit :… « Professeur, le froid existe-t-il ? ». - Quel genre de 

question est-ce cela ? Bien sûr qu'il existe. Vous n'avez jamais eu froid ? dit le professeur.  

Le jeune homme dit, « En fait monsieur, le froid n'existe pas. Selon la loi de physique, ce 

que nous considérons être le froid est en réalité l'absence de chaleur. … Le froid n'existe 

pas. Nous avons créé ce mot pour décrire ce que nous ressentons si nous n'avons aucune 

chaleur. » 

L'étudiant continua. « Professeur, l'obscurité existe-t-elle ? ». Le professeur répondit : 

- Bien sûr qu'elle existe ! L’étudiant : « Vous avez encore tort Monsieur, l'obscurité n'existe 

pas non plus. 

                                                 
1 La Segond 21 suit une variante dans les manuscrits : ‘Le fruit de l’Esprit’ au lieu du ‘fruit de la lumière’. Voir la note de texte dans la 

Bible Segond 21.  
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L'obscurité est en réalité l'absence de lumière. Nous pouvons étudier la lumière, mais pas 

l'obscurité. En fait, nous pouvons utiliser le prisme de Newton pour fragmenter la lumière 

blanche en plusieurs couleurs et étudier les diverses longueurs d'onde de chaque couleur. 

Vous ne pouvez pas mesurer l’obscurité… L'obscurité est un terme utilisé par l'homme pour 

décrire ce qui arrive quand il n'y a pas de lumière ».  

Finalement, le jeune homme demanda au professeur, « Monsieur, le mal existe-t-il ? » 

Maintenant incertain, le professeur répondit : - Bien sûr, comme je l'ai déjà dit. Nous le 

voyons chaque jour. C'est dans les exemples quotidiens de l'inhumanité de l'homme envers 

l'homme. C'est dans la multitude des crimes et des violences partout dans le monde. Ces 

manifestations ne sont rien d'autre que du mal ! 

L'étudiant répondit, « Le Mal n'existe pas Monsieur, ou au moins il n'existe pas de lui-

même. Le Mal est simplement l'absence de Dieu. Il est comme l'obscurité et le froid, un mot 

que l'homme a créé pour décrire l'absence de Dieu. Dieu n'a pas créé le mal. Le Mal n'est 

pas comme la foi, ou l'amour qui existe tout comme la lumière et la chaleur. Le Mal est le 

résultat de ce qui arrive quand l'homme n'a pas l'amour de Dieu dans son coeur. Il est 

comme le froid qui vient quand il n'y a aucune chaleur ou l'obscurité qui vient quand il n'y a 

aucune lumière. » 2  

Paul dit : « Si autrefois vous étiez ténèbres, maintenant vous êtes lumière dans le Seigneur. » La 

métaphore des ténèbres combine les idées de l’obscurité et du mal, l’absence de lumière et de Dieu. 

Paul explique plus tôt dans cette lettre, qu’il y a eu un temps où chacun de nous était non seulement 

dans les ténèbres, mais était « ténèbres ». C’est ainsi que nous sommes tous nés dans de monde.  

« Quant à vous, vous étiez morts à cause de vos fautes et de vos péchés, que vous pratiquiez 

autrefois conformément à la façon de vivre de ce monde… Nous tous aussi, nous étions de leur 

nombre : notre conduite était dictée par les désirs de notre nature propre, puisque nous 

accomplissions les volontés de la nature humaine et de nos pensées, et nous étions, par notre 

condition même, destinés à la colère, tout comme les autres.… à ce moment-là vous étiez sans 

Messie, exclus du droit de cité en Israël, étrangers aux alliances de la promesse, sans espérance et 

sans Dieu dans le monde. » Ep 2.1-3, 12.  

Beaucoup de nous avons grandi dans une famille chrétienne. Il est peut-être difficile de nous 

identifier à la description de ces anciens païens du premier siècle de notre ère. Ai-je jamais été mort 

à cause de mes fautes ? Sans Dieu ? Dans un sens technique, non. Tu as peut-être été baptisé étant 

tout petit et tu as toujours connu Dieu dans ta vie. Pourtant, qui d’entre nous peut prétendre avoir 

été sans faute ni péché dans sa vie ? Qui oserait dire que sa conduite n’a jamais été dictée par les 

désirs de sa nature propre conformément à la façon de vivre de ce monde ? Personne ! Et cela est la 

preuve que nous portons les ténèbres de cette nature corrompue. C’est pour cela que nos parents 

nous ont fait baptiser, ou que nous avons été baptisés plus tard si nous n’avons pas grandi dans une 

famille chrétienne.  

Paul précise : « Si autrefois vous étiez ténèbres, maintenant vous êtes lumière dans le Seigneur. » 

Vous êtes passés des ténèbres à la lumière parce que Dieu vous a sauvés par la grâce, par le moyen 

de la foi. Et cela ne vient pas de vous, c’est le don de Dieu. En effet, en Christ, vous avez reçu une 

vie nouvelle, une nouvelle nature ; du coup, maintenant vous êtes lumière dans le Seigneur.  

Cela veut dire que vous n’êtes plus sans Dieu dans le monde, car Dieu est maintenant présent en 

vous par son Esprit. Il y a donc une énergie en vous, une source de lumière, de chaleur, d’amour et 

de bien, qui dissipe le froid, l’obscurité et le mal. Cela veut aussi dire que, comme l’homme aveugle 

de naissance, Jésus a ouvert vos yeux de sorte que vous voyez ce qu’autrefois vous ne voyiez pas. 

                                                 
2 https://www.dialogus2.org/EIN/toutcequetuasdit.html  

https://www.dialogus2.org/EIN/toutcequetuasdit.html
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Vous reconnaissez maintenant le mal qui est dans le monde, les ténèbres, et vous pouvez discerner 

ce qui est agréable au Seigneur.  

Et alors ? « Conduisez-vous comme des enfants de lumière ! » Corrigez les « professeurs » de ce 

monde. « Que personne ne vous trompe par des paroles sans fondement, car c’est pour cela que la 

colère de Dieu vient sur les hommes rebelles. N’ayez donc aucune part avec eux… et ne participez 

pas aux œuvres stériles des ténèbres, mais démasquez-les plutôt. »  

Pourquoi allumez-vous une lumière dans la maison lorsqu’il fait nuit ? Pourquoi allumez-vous les 

phares de la voiture lorsque vous conduisez la nuit ? Pour voir et pour être vu ! A la maison vous 

voulez voir pour lire ou manger, et vous ne voulez pas trébucher ni tomber dans l’obscurité. En 

voiture vous ne voulez pas avoir un accident. La lumière permet de faire le bien et d’éviter le mal.  

C’est justement la pensée de l’apôtre. Son exhortation, « Conduisez-vous comme des enfants de 

lumière ! » comprend deux aspects. Dans un premier temps, c’est le fait de faire du bien. « Le fruit 

de la lumière consiste en effet dans toute forme de bonté, de justice et de vérité. »  

A l’exception de quelques situations particulières, si nous dormons par exemple, nous préférons la 

lumière. Que peut-on faire dans l’obscurité, surtout une obscurité totale où on ne voit absolument 

rien. Qui voudrait être aveugle ? Même la nuit en rase campagne, Dieu a pourvu la lune et les 

étoiles. La lumière dissipe l’obscurité pour qu’on voie. Elle est bonne.  

La lumière est alors une bonne métaphore pour Dieu, car il est bon, absolument et parfaitement bon.  

« Dieu est lumière et il n’y a pas de ténèbres en lui », dit l’apôtre Jean. 1Jn 1.5b. « Il fait lever son 

soleil sur les méchants et sur les bons, et il fait pleuvoir sur les justes et sur les injustes. … Soyez 

donc parfaits comme votre Père céleste est parfait » dit Jésus. Mt 5.45, 48. Dieu est lumière ; si donc 

son Esprit habite en nous — et il le fait ! — il brille naturellement en nous. « N’éteignez pas 

l’Esprit ! » 1Th 5.19. « Conduisez-vous comme des enfants de lumière ! » 

L’autre aspect de cette exhortation est ceci : lorsque nous, les enfants de lumière, brillons dans ce 

monde, nous démasquons le mal. « Discernez ce qui est agréable au Seigneur et ne participez pas 

aux œuvres stériles des ténèbres, mais démasquez-les plutôt. En effet, ce que ces hommes font en 

secret, il est même honteux d’en parler ; mais tout ce qui est démasqué par la lumière apparaît 

clairement, car tout ce qui apparaît ainsi est lumière. C’est pourquoi il est dit : ‘Réveille-toi, toi qui 

dors, relève-toi d’entre les morts, et Christ t’éclairera.’ »  

Il y a ici l’idée qu’en recherchant ce qui est agréable au Seigneur, le croyant distingue le bien du 

mal, et ainsi démasque le mal. Et ayant démasqué le mal, nous l’évitons, nous le dissipons. Je 

précise que cela n’est vrai que pour le croyant qui discerne ce qui est agréable au Seigneur. Le non-

croyant ignore la volonté du Seigneur et ne s’en soucie pas. En nous conduisant comme des enfants 

de lumière, nous grandissons dans la sainteté. Nous progressons dans la justice, la paix et la joie par 

le Saint-Esprit. Nous bénéficions de plus en plus de la lumière qui est en nous, et nous faisons un 

meilleur monde autour de nous.  

Du plus, en pratiquant la bonté, la justice et la vérité, nous ouvrons les yeux d’autres personnes afin 

qu’elles soient sauvées elles-aussi. Paul dit aux Philippiens : « Faites tout sans murmures ni 

contestations afin d’être irréprochables et purs, des enfants de Dieu sans défaut au milieu d’une 

génération perverse et corrompue. C’est comme des flambeaux dans le monde que vous brillez 

parmi eux en portant la parole de vie ». Ph 2.14-15. C’est ainsi que nous accomplissons la mission que 

Jésus nous a confié, notre raison d’être dans le monde : « Je t’envoie leur ouvrir les yeux pour qu’ils 

passent des ténèbres à la lumière et de la puissance de Satan à Dieu, pour qu’ils reçoivent, par la 

foi en moi, le pardon des péchés et une part d’héritage avec les saints. » Ac 26.18.  

La métaphore de la lumière nous fait comprendre qui nous sommes. « Si autrefois vous étiez 

ténèbres, maintenant vous êtes lumière dans le Seigneur. » Dieu nous a fait participer à sa vie, 

« nous a ressuscités et fait asseoir avec lui dans les lieux célestes, en Jésus-Christ. » Ep 2.6. Quel 

privilège ou quel bonheur plus grand peut-il y avoir que de nous conduire comme des enfants de 
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lumière, que de dissiper les ténèbres, la froideur, l’obscurité et le mal du monde ? C’est marcher 

dans les pas de Jésus-Christ ! C’est pourquoi, « Conduisez-vous comme des enfants de lumière ! »  

Que la paix de Dieu qui dépasse tout ce que l’on peut comprendre, garde votre cœur et vos pensées 

en Jésus-Christ, pour la vie éternelle ! Amen. 

Pasteur David Maffett 


